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La sieste de l'après-midi,
Dans le dessin édité par la Fondation „Pour la Vieillesse" avec

la gracieuse autorisation de l'hoirie, le peintre Albert Anker s'est
inspiré du touchant petit récit suivant publié par F. Buisson dans un
volume intitulé ,,Devoirs d'Ecoliers américains recueillis à l'Expo-
sition de Philadelphie (1876)".

Dans un charmant petit endroit situé sur la rive gauche
de fleuve Saw, au milieu des collines, s'élève une petite
ferme brune.

On était au mois d'août; le fermier était assis dans son
fauteuil, fumant sa pipe; sa femme, vieille dame à l'air
agréable, était occupée à nettoyer la table où l'on avait
dîné. Sa petite-fille, qui était très gentille, était assise sur
le plancher où elle s'amusait avec sa poupée; elle la quitta
pour grimper sur les genoux de son grand-père, et, pen-
dant que celui-ci fumait, elle s'amusait à attraper des
mouches.

A. Anker, La sieste de l'après-midi — Mittagsruhe.
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Le vieillard posa ses mains sur la tête de sa petite-
fille et des larmes coulèrent de ses yeux lorsqu'il pensa
que bien souvent la mère de cette enfant, qui était morte,
s'était assise à cette même place, et, la petite-fille, le

voyant pleurer, pensa que c'était le tabac qui en était
cause; elle lui dit: ,,Ne fumez plus, grand-papa, voyez
comme cela vous fait pleurer." Sa femme était occupée
à filer au rouet, et la vieille horloge de cuivre qui était
sur la cheminée avait frappé trois heures; mais le fermier
resta dans son fauteuil. La petite-fille s'appuya contre sa

poitrine; la tête du vieillard s'inclina sur la tête blonde
de l'enfant, et ils s'endormirent pendant cette belle après-
midi d'été.

// £ /? ß s r.

/n der /terdsdzc/te/t Sonne, nab und /ern
sieb/ man die ai/en Leu/e so gern.

Warum mobi? /c/z meiß es nieb/.

Viedeicb/ med sie san/i sind mie //erösies/ic/z/,

oz'edeicb/ med sie ein Erinnern sind

an /ernen Traum,

Wie an Voge/zmi/scbern und Sommermind

die /eiz/en B/äder am Baum.

Der a/ie Mann dori — das ./luge nod Bub —

der sz'c/z sonni, an den S/ab ge/ebn/ —

Spä/e B/umen zidern am /federrand —

so sdd das go/dz'g braune Land —

Den ummeb/ ein iTaueb — ba/d sebmeb/ es ibm zu,

mas der /Terbsi ersebni. M. ScZucab-PZZiss.
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